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CÉLÉBRATION EN DIFFÉRÉ DE LA JIF 2025 À PARAKOU  

L’association des femmes Bètammaribè L’association des femmes Bètammaribè 
«Tibo-Bénin» sacrifie à la tradition«Tibo-Bénin» sacrifie à la tradition  

Firmin Kouton fait Commandeur 
de l’Ordre national 

DÉCORATION À TITRE POSTHUME DU PRÉFET DU ZOU CULTURE

 Romuald Hazoumè en exposition 
en Grèce

L’association des femmes Bètammaribè résidant à Parakou et environs 
dénommée «Tibo-Bénin» n’a pas voulu rester en marge de la Journée Inter-
nationale des droits des Femmes (Jif) édition 2025. Ce samedi 22 mars 2025, 
elle a décidé de célébrer l’événement en différé. C’est une gigantesque cara-
vane qui a ouvert le bal des hostilités sillonnant des artères de la ville avant 
de chuter au Lycée Mathieu Bouké (Lmb) où les activités officielles se dé-
roulent. « Pour toutes les femmes et les filles : droits, égalité et autonomisa-
tion », c’est autour de ce thème central que des femmes de la communauté 
Otammari ont décidé de célébrer cet événement. Au programme, des acti-
vités artistiques et culturelles ainsi que la dégustation des mets locaux.  
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                                       PÉRIODE DE RAMADAN À PARAKOU

Zimé Yérima et le Rjepp offrent de 
repas aux démunis
Faciliter la rupture du jeûne musulman au plus démunis de la ville de Parakou. C’est 
le bien-fondé 

de cette initia-

tive du Réseau 

des Jeunes 

Engagés pour 

le Progrès et 

la Paix (Rjepp) 

présidé par le 

jeune Zimé Yé-

rima. Ainsi, des 

plats de repas 

accompagnés 

de rafraîchis-

sement ont été 

offerts la soi-

rée du jeudi 

20 mars 2025. 

Pour cette an-

née, les trois ar-

rondissements 

de la ville de 

Parakou sont 

pris en compte.

Pour le Président du 
Rjepp Zimé Yérima, cette 
action humanitaire n’est 
pas à sa première édi-
tion. «Ce n’est pas notre 
première fois. Depuis 
quelques années déjà, 
nous nous sommes en-
gagés à soutenir et venir 
en aide aux personnes 
démunies afin qu’elles 
puissent rompre le jeûne 
avec dignité et tranquillité 
ces dix derniers jours du 
Ramadan», a-t-il expli-
qué. Outre ce repas, le 
Rjepp a distribué des car-
tons de sucre et va offrir 
des Corans dans plu-
sieurs mosquées de la 
ville de Parakou..

Selon Farouk Dine Mama 

Sanni, Secrétaire Général 

(Sg) du Rjepp, cette initia-

tive vise à renforcer la cohé-

sion sociale, la foi et l’unité 

au sein de la communauté 

musulmane. «C’est le fruit de 

plusieurs efforts conjugués 

entre les membres du réseau. 

Il s’agira d’impacter 100 per-

sonnes chaque jour pour la 

dernière décade du Rama-

dan 2025», a-t-il précisé.
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Actualité du Ministre conseillé

Rachidi GBADAMASSI sur le site du marché Guéma Rachidi GBADAMASSI sur le site du marché Guéma 
en fin construction nouveau site de l’hotel de ville en fin construction nouveau site de l’hotel de ville 

Rachidi GBA-
DAMASSI sur 
le site du mar-
ché Guéma en 
fin construction, 
le  stade de Pa-
rakou qui fera 
peau neuve, le 
nouveau site 
de l’hotel de 
ville et les chan-
tiers en cours 
d ’ a s p h a l t a g e 
       Après une 
pause ce di-
manche, le mi-
nistre Conseiller 
en charge de la 
décentralisation 

de la sécurité et 
la défense a re-
pris sa tournée 
d’échanges avec 
les  couches 
sociales de 
P a r a k o u . 
           Ce lundi 
matin, ce fut le 
tour des visites 
sur le terrain 
pour toucher du 
doigt le niveau 
d’évolution des 
différents chan-
tiers en cours 
d’exécution pour 
le bonheur des 
populations de 

la cité des Koburu.  
       En effet, depuis 
quelques années, la 
matérialisation des 
efforts constants du 
régime de la rupture 
se fait sentir sur le 
terrain avec l’effecti-
vité des travaux pro-
grammés et lancés 
pour le compte de 
la métropole du sep-
tentrion. Lorsque les 
actes parlent d’eux-
mêmes, la parole 
n’a plus sa raison 
d’être est-on tenté 
de dire au regard de 
l’avancement qua-
litatif des travaux. 
      Le ministre 
Conseiller a visité 
tous les coins et re-
coins du gigantesque 
marché de Gué-
ma et a au besoin 
posé des questions 
d’éclaircissement. 
          Il faut rete-
nir globalement que 
les travaux sont 
déjà en phase ter-
minale soit 98% . Le 
ministre Conseiller, 
émerveillé, a la fin 
de ces différentes 
activités s’est excla-
mé: est-ce que nous 

sommes à Parakou ? 
Avec Patrice TALON, 
la prospérité partagée 
n’est pas un vain mot 
   A ses côtés on pouvait 
voir le maire de Parakou, 
le secrétaire exécutif, 
le deuxième adjoint au 
maire, les cadres tech-
niques de la mairie , les 
conseillers municipaux 
et élus locaux etc... 
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INFRASTRUCTURES ROUTIÈRES AU BÉNIN Culture: Romuald Hazoumè en 
exposition en Grèce

Depuis le 11 mar’art 

béninois rayonne 

sous les cieux 

d’Athènes grâce à 

Romuald Hazoumè, 

figure incontour-

nable de la scène 

artistique africaine 

c o n t e m p o r a i n e . 

Pour la première fois, 

l’artiste présente 

ses masques en 

Grèce, au sein de la 

prestigieuse galerie 

Gagosian, avec une 

exposition intitulée 

Les Fleurs du mâle. 

 

Par    Bernard Kpo-

cheme (Stag), le 

19 mars 2025 à 

09h55 Durée 3 min. 

 

La galerie Gago-

sian d’Athènes ac-

cueille cette exposi-

tion aux résonances 

multiples, qui joue 

habilement sur les 

mots en évoquant le 

recueil de poèmes 

Les Fleurs du mal 

de Charles Baude-

laire, tout en ques-

tionnant la figure du 

« mâle » et sa res-

ponsabilité dans les 

réalités contempo-

raines. À travers ses 

masques, Hazoumè 

met en lumière les 

problématiques de 

notre époque, de la 

violence aux conflits 

humains, soulignant 

que nombre de ces 

maux sont le fruit 

des actions des 

hommes. « Beau-

coup de problèmes 

dans le monde d’au-

jourd’hui sont créés 

par les hommes. Les 

guerres et les conflits 

actuels sont causés 

par des hommes qui 

font du mal à leur 

peuple », a-t-il dé-

claré sur le compte 

Instagram de la 
galerie Gagosian. 
 

Au-delà de cette 
critique sociale, 
Hazoumè célèbre 
également la force 
de l’amour et rend 
hommage à la 
Grèce, terre d’ac-
cueil de son expo-
sition. Parmi les 
œuvres présentées, 
un masque porte 
d’ailleurs le nom 
d’Aphrodite, déesse 
de l’amour dans la 
mythologie grecque. 
 
À découvrir jusqu’au 
26 avril, cette expo-
sition offre aux ama-
teurs d’art et aux 
curieux une plon-
gée captivante dans 
l’univers singulier de 
Romuald Hazoumè, 
où tradition et mo-

dernité s’entrelacent 

avec subtilité.
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Décoration à titre posthume du préfet du 
Zou:Firmin Kouton fait Commandeur de 
l’Ordre national

A quelques heures de son 
inhumation, Firmin Aimé Kou-
ton, précédemment préfet du 
Zou, est fait Commandeur de 
l’Ordre national du Bénin. La 
cérémonie de décoration à 
titre posthume a eu lieu dans 
l’enceinte de l’imposante cité 
administrative d’Abomey, en 
présence de trois membres 
du gouvernement et de 
presque tous les autres 
préfets de départements. 
 
Par    Désiré C. VIGAN A/R 
Zou-Collines, le 22 mars 
2025 à 14h18 Durée 3 min. 
 
C’est dans une ambiance 
empreinte de tristesse mais 
aussi de solennité que la 
médaille de Commandeur a 
été posée sur le cercueil de 
l’ex-préfet du département du 
Zou, par Falilou Adissa Aka-
dirou, vice-grand chancelier. 
Cet acte, dit-il, a été posé au 
nom du chef de l’Etat, grand 

maître des Ordres nationaux 
du Bénin. La République a 
tenu à honorer la mémoire du 
préfet Firmin Aimé Kouton, 
soldat de développement et 
de la décentralisation qui, les 
armes à la main, a rendu l’âme 
le mardi 25 février dernier à la 
suite d’un malaise alors qu’il 
participait, à Cotonou, à une 
séance de travail au ministère 
de l’Intérieur et de la Sécurité 
publique. Ce geste de la Répu-
blique, soutient le vice-grand 
chancelier, vise à reconnaître 
notamment le dévouement du 
défunt pour les causes de sa 
patrie et la qualité des diffé-
rents services qu’il a rendus 
à la nation durant sa longue 
carrière d’administrateur civil. 
Ces appréciations du vice-
grand chancelier mais aussi 
la sociabilité, l’humanité et le 
professionnalisme de Firmin 
Kouton, seront corroborés à 
travers une série d’oraisons 
funèbres. Notamment l’orai-
son du ministre en charge 

de la Décentralisation et de 
la Gouvernance locale. Le 
ministre Raphaël Akotègnon 
retient que Firmin Kouton est 
l’un des meilleurs cadres en 
matière «  d’administration 
décentralisée et déconcen-
trée au Bénin ». Mort à l’âge 
de 50 ans, le préfet Kouton 
est une compétence dont 
bénéficiait la réforme du pro-
cessus de la Décentralisa-
tion. Un domaine que maî-
trise le défunt pour y avoir 
consacré plus de la moitié de 
sa carrière professionnelle. 
 
Outre le ministre Raphaël 
Akotègnon, le gouvernement 
était représenté par le ministre 
Alassane Séïdou en charge 
de l’Intérieur et de la Sécu-
rité publique et son collègue 
Gaston Dossouhoui, ministre 
de l’Agriculture, de l’Elevage 
et de la Pêche. Etait aussi de 
la partie le magistrat Victor 
Dassi Adossou, président de 

la Cour suprême. L’ensemble 
des préfets, des maires des 
communes du Zou et plu-
sieurs autres personnalités 
ont tenu, eux-aussi, à saluer 
la mémoire de Firmin Kouton. 
En outre, on a aperçu des dé-
légations de partis politiques 
aux côtés des camarades, 
amis et parents du défunt, mo-
bilisés dans l’enceinte de la 
cité administrative d’Abomey, 
cadre choisi pour rendre les 
derniers hommages à l’il-
lustre disparu. Lesquels ont 
commencé depuis la soirée 
du vendredi 21 mars où la 
dépouille, venue de Coto-
nou, a été accueillie par un 
service d’honneur assuré 
par la Police républicaine. 
 
A la suite de la céré-
monie de décoration, 
le cortège funèbre s’est 
ébranlé en direction de 
Za-Agbogbomey, dans la 
commune de Za-Kpota, 
où une messe est prévue 
à l’église catholique Saint 
Joseph de Calasanz. Sui-
vra l’inhumation dans l’in-
timité de la famille.



Quotidien ‘‘TATA Infos’’ 0350 du Lundi 24 Mars 2025

6SOCIÉTÉ
Gilbert Moutikou à propos du 
reboisement: « Les plantations 
contribuent à la restauration du 
couvert végétal » 

Kouagou Gilbert Moutikou : 
Dans le domaine de la plan-
tation, beaucoup ne savent 
pas qu’on peut devenir riche 
en s’y investissant. Le meil-
leur investissement, c’est dans 
la terre, dans le domaine des 
fruitiers. Il y a un double intérêt 
à s’investir dans la plantation. 
D’une part, vous rentabilisez 
et d’autre part, vous partici-
pez à la restauration du cou-
vert végétal et au renforcement 
de l’écosystème d’autre part. 
C’est un pan de la chose. En 
s’investissant dans la planta-
tion, vous oeuvrez pour l’avan-
cement de la biodiversité et 
contribuez à lutter contre les 
effets pervers du changement 
climatique. Il faut dire que le 
profil environnemental lié à ce 
volet est reluisant. Je conseille 
de faire des investissements 
dans les plants fruitiers pour 
qu’on commence à avancer 
dans la lutte contre le réchauf-
fement climatique. C’est à cela 
que j’invite ma communauté en 
mettant à leur disposition des 
plants que je produis avec mon 
équipe pour favoriser une large 
plantation. C’est un activisme 
environnemental, signe de ma 
reconnaissance à ceux qui me 

soutiennent dans mes initia-
tives.

Quels sont les paramètres à 
considérer pour l’entretien et la 
rentabilité des plantations ?

Il s’agit notamment du suivi 
phytosanitaire des plantations 
qui vient pratiquement à la fin 
de l’installation. Quand nous fi-
nissons de procéder au pique-
tage, à la trouaison et à la mise 
en terre des plants, c’est pra-
tiquement cette étape qui suit. 
Ce suivi phytosanitaire permet 
aux plants d’émerger correc-
tement sans maladie. Il les 
protège contre des parasites 
et micro-organismes nuisibles 
qui peuvent être un obstacle à 
leur croissance. Après la mise 
en terre des plants, il faut ob-
server un peu leur croissance, 
vérifier s’il n’y a pas des vers 
sur les plants, si les feuilles ne 
sont pas pliées ou attaquées 
par des araignées... 

Le suivi concerne pratique-
ment tous les plants fruitiers 
qui sont purement fragiles aux 
invasions parasitaires. On peut 
citer le manguier, le karité, le 
goyavier, l’oranger... tous ces 
plants ont besoin d’un traite-
ment phytosanitaire pour as-
surer leur bonne croissance 
d’une part et pour maintenir 
leurs paramètres de perfor-
mance d’autre part. Le taux de 
rendement des plants attaqués 
par la maladie baisse contrai-
rement à un plant objet de suivi 
et de traitement phytosanitaire 
réussi.

Lorsque vous constatez la pré-
sence de ces micro-organismes 
nuisibles, vous pouvez vous 
rapprocher de l’Agence terri-
toriale de développement agri-
cole qui a un registre des pro-
duits phytosanitaires comme 
les fongicides par exemple. Ce 
sont des produits chimiques 
que vous pouvez utiliser pour 
le traitement. Mais actuelle-
ment, nous développons des 
produits phytosanitaires pure-
ment biologiques qui sont des 
répulsifs contre ces différentes 
maladies. Pour ce type de pro-
duits phytosanitaires, nous 
faisons la composition avec 
les combinaisons des racines 
et feuilles des plantes qui ont 
ces répulsifs comme le neem, 
le caïlcédrat, très amer, l’ail... 
Donc, c’est tout un paquet d’in-
grédients issus des matières 
premières végétales pour avoir 
un phytosanitaire biologique.

Nous produisons bio, mais on 
ne peut pas mettre ces phy-
tosanitaires bio sur le marché 
sans avoir les autorisations ou 
les certifications qu’il faut. Je 
pense que l’Etat aussi a cette 
politique de travailler sur les 
différentes pratiques agroéco-
logiques non seulement sur 
des produits phytosanitaires 
purement biologiques, mais 
aussi des fertilisants biolo-
giques. D’ici peu, on aura des 
avancées dans ce domaine au 
Bénin.  

Pour ceux qui désirent avoir 
une plantation, la première des 
choses à laquelle ils pensent, 
c’est la rentabilité. Pour at-
teindre un bon résultat, il faut 
que ceux qui ont l’ambition 
d’investir dans le domaine de la 
plantation se confient à un spé-
cialiste. Un vrai spécialiste qui 
n’a pas que des connaissances 
livresques, mais qui possède 
un background. Un praticien 
qui a fait des expériences sur 
le terrain et disposant d’un pa-
quet de connaissances dans 
ce domaine peut leur proposer 
les types de plants selon les 
zones. Il est capable de fournir 
des plants de bon paramètre 
de performance. Même si cela 
devient cher, c’est la rentabilité 
pour le promoteur de ferme qui 
compte.

L’autre chose, c’est de suivre la 
procédure de plantation. Il faut 
savoir qu’il y a une méthode 
réfléchie et plus adaptée à nos 
réalités d’aujourd’hui. Le pique-
tage doit être de mise. C’est 
une opération par laquelle on 
arrive à matérialiser, au moyen 
d’un piquet, là où un plant sera 
posé sur le sol. Il matérialise 
l’écart qui doit exister entre 
deux plants, l’équidistance 
selon les essences de plants. 
Nous avons le canevas et on 
sait qu’on ne peut pas obser-
ver le même écart pour l’ana-
cardier, le papayer et le karité... 
Lorsque vous respectez cela, 
il y a un rayonnement solaire 
qui doit être de mise pour per-
mettre à ces plants de prospé-
rer aisément et le rendement 
sera intéressant.

Le processus de trouaison 
lors de la mise en terre est 
important. Quand vous pre-
nez le cocotier, ce n’est pas la 
même profondeur ni le même 
diamètre que lorsqu’on est en 
face d’un goyavier. Lors de la 
mise en terre, il est essentiel de 
savoir déchirer le sachet polyé-
thylène de sorte que le terreau 
ne quitte pas les racines. C’est 
donc un ensemble de procé-
dures qu’il faut respecter pour 
espérer un bon rendement.
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Deuil dans le monde culturel: L’Amazone 
Ba Flora tourne dos à la scène Actualités
(L’univers musical béninois est de nouveau en deuil. Le monde artistique pleure Ba Flora. Une belle et grande voix de la musique vient de s’éteindre. 
 
 
 

 
Musicienne ayant traversé 
plusieurs générations avec 
son art, Ba Flora a su, en 
Afrique comme en Europe, 
faire rayonner la culture et 
la tradition béninoises. Elle 
a prêté sa voix et même 
ses apparats à la cause 
de la promotion culturelle. 
 
L’annonce de son décès 
a suscité de vives émo-
tions au sein des com-
munautés artistiques. 
 
Immortelle, Ba Flora 
l’est désormais à travers 
ses œuvres, témoins du 
talent qu’elle a incarné.
dré conflits et morts entre 
les filles et fils d'un même 
père et d'une même mère. 
Cependant, tous peuvent 
jubiler de joie que la mo-
dernisation du marché de 
Ouando connaîtra un es-
sor considérable puisque 
les déités profanées ont 
retrouvées leur sacralité. 
Les mérites de cette longue 
mais bonne démarche, il 
faut les adresser au sieur 
Finagnon Sylvain Ayétou-
tou TONAN (Hounnongan 
Tôgbo-Kandji Kissêvô) 
pour sa plus grande inté-
gration morale, financière 
et technique dans l'organi-
sation de ce festin culturel 
et cultuel. Car, c'est une 
grande bénédiction de 

rendre hommage à ceux 
qui méritent d’être hono-
rés.

*Rodiyath T. A. LADANY*
Deuil dans le monde cultu-
rel: L’Amazone Ba Flora 
tourne dos à la scène
L’univers musical béninois 
est de nouveau en deuil. 
Le monde artistique pleure 
Ba Flora. Une belle et 
grande voix de la musique 
vient de s’éteindre.
Musicienne ayant traversé 
plusieurs générations avec 
son art, Ba Flora a su, en 
Afrique comme en Europe, 
faire rayonner la culture et 
la tradition béninoises. Elle 
a prêté sa voix et même 
ses apparats à la cause de 
la promotion culturelle.
L’annonce de son décès a 
suscité de vives émotions 
au sein des communautés 
artistiques.
Immortelle, Ba Flora l’est 
désormais à travers ses 
œuvres, témoins du talent 
qu’elle a incarné.
📝Via lanationbenin lora 
Baha est inspectrice d’art 
musical au Lycée mo-
derne d’Abobo 2. Diplô-
mée de musique à l’Institut 
national supérieur des arts 
de l’action culturelle d’Abi-
djan (Insaac). Mais l’en-
seignante garde l’art dans 
l’âme. Wam Wam vient 
de mettre sur le marché 

discographique un album 
baptisé  ‘’ Man wé ‘’ sorti le 
21 avril 2021. Un opus qui 
ne laisse personne indif-
férent. L’artiste mêle habi-
lement rythmes actuels 
et influences du passé, 
marquées par la richesse 
du folklore de son région 
natale dans une voix so-

laire. Elle nous parle de 
son nouveau bébé. Le 
nouveau bébé se porte 
bien. Il a été bien accueilli 
sur le marché. Malheureu-
sement, ce n’est pas une 
musique consommée en 
grande pompe par les Ivoi-
riens. Mais ça va, on ne se 

plaint pas. Wam, c’est l’un 
de mes prénoms. C’est 
mon prénom wè (ethnie 
de l’ouest ivoirien, ndlr). Il 
vient de « Wam dji » qui si-
gnifie : «  Ils reviendront ». 
J’ai juste coupé Wam pour 
faire un peu plus court.
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CÉLÉBRATION EN DIFFÉRÉ DE LA JIF 2025 À PARAKOU   L’association des femmes 
Bètammaribè «Tibo-Bénin» sacrifie à la tradition

L’association des 
femmes Bètamma-
ribè résidant à Pa-
rakou et environs 
dénommée «Tibo-
Bénin» n’a pas vou-
lu rester en marge 
de la Journée Inter-
nationale des droits 
des Femmes (Jif) 
édition 2025. Ce sa-
medi 22 mars 2025, 
elle a décidé de cé-
lébrer l’événement 
en différé. C’est une 
gigantesque cara-
vane qui a ouvert 
le bal des hostili-
tés sillonnant des 
artères de la ville 

avant de chuter au 
Lycée Mathieu Bou-
ké (Lmb) où les ac-
tivités officielles se 
déroulent. « Pour 
toutes les femmes 
et les filles : droits, 
égalité et autonomi-
sation », c’est au-
tour de ce thème 
central que des 
femmes de la com-
munauté Otammari 
ont décidé de célé-
brer cet événement. 
Au programme, des 
activités artistiques 
et culturelles ainsi 
que la dégustation 
des mets locaux. 

 
Les manifestations 
se déroulent sous 
la présence effec-
tive de la présidente 
de l’association 
«Tibo-Bénin» Gi-
sèle N’tcha et son 
équipe, des femmes 
Bètammaribè ve-
nues des différents 
quartiers de la cité 
des Koburu et de 
ses environs, des 
cadres et personna-
lités de la commu-
nauté Otammari et 
bien d’autres. L’évé-
nement place sous 
la marainne Viviane 
Tama député à l’as-
semblée nationale 
sous le parti LD 
 
 
Tata média infos 
Le vrai visage de 
l’Afrique le peuple 
doit savoir la vérité
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12MESSAGE
QUOTIDIEN BÉNINOIS 

D’INFORMATION ET 
D’ANALYSE ET PROMO-
TION DU NUMÉRIQUE 
PARAISSANT À PARA-

KOU ÉDITÉ TATA MÉDIA 
BÉNIN AU CARREFOUR 
DE LA MUNICIPALITÉ 

AU 1 ER ÉTAGE DE L’IM-
MEUBLE LE LOGOS : TÉL 

97592121/66514744 E-MAIL 
tatatv570@ gmail .com . tatatv 

@ Tatainfos.bj . site internet 
:tatainfos.bj. 
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